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N o t i c e s  l i t t é r a i r e s  d u  L e v a n t , t i r é e s  de  

la  c o r r e s p o n d a n c e  de  M. FRÀ HN . (Lu le 
20 avril ! 849.)

Les Indications bibliographiques, par lesquelles M. Fràhn  
avait appelé l'attention des amateurs des lettres orientales et 
spécialement de nos employés et voyageurs sur les ouvrages 
les plus marquants et les plus rares de ces littératures, rela­
tifs surtout à l’histoire et à la géographie, et qui manquent 
dans les dépôts de Russie, ont, comme on sait, porté quelque 
fruit entre les mains des employés des douanes établies sur 
nos frontières de l ’Asie et de nos agents diplomatiques. Les 
extraits suivants de la correspondance de noire savant orien­
taliste feront voir que ces fonctionnaires continuent, et non 
sans succès, à s’intéresser à ces recherches. Bien souvent , il 
suffit de savoir que tel ouvrage, longtemps vainement cherché, 
existe entre les mains de quelque Européen éclairé, pour le 
rendre accessible à des investigations spéciales.

F u s  s.

Le C aire, le 19 (31) décembre 1848.

Monsieur,

Il y a deux ans environ, que, par le retour du négociant 
Avéroff, Votre Excellence m’a transmis quelques exemplaires 
d’un catalogue de livres turcs, arabes et persans, très rares, 
en me priant de faire des recherches pour en découvrir 
quelques-uns en Egypte et de tâcher d’en faire Vacquisition 
pour l ’Académie. Je n’ai pas manqué de communiquer ces 
catalogues à diverses personnes qui s ’occupent ici de la litté­
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rature orientale; mais, non seulement toutes mes investiga­
tions pour trouver quelques-uns des ouvrages indiqués dans 
le catalogue ont été vaines, il m’a été même impossible de me 
procurer une liste des manuscrits qui se trouvent dans quel­
ques bibliothèques publiques au Caire, tant ces savants d’O- 
rient sont jaloux de leurs livres. Ils en font, d’ailleurs, un 
d’autant plus grand mystère, qu’ils craignent que les autorités 
mêmes du pays ne leur en fassent la demande; et il faut se 
mettre bien avant dans leur intimité, pour obtenir les plus 
légères informations.

Parmi les personnes auxquelles j’ai communiqué le cata­
logue susmentionné, s’est trouvé M. S c h e fe r ,  Drogman du 
Consulat-Général de France, jeune homme qui s’occupe, avec 
autant de passion que de succès, des langues orientales, et qui 
a profité de son séjour dans divers endroits de l’Orient, pour 
se former une assez jolie bibliothèque. Parmi les divers manu­
scrits qu’il possède, il s’est trouvé aussi trois des ouvrages du 
catalogue; et M. Schefer ,  à ma demande, a eu l’extrême obli­
geance do faire un résumé raisonné de ces ouvrages, en l’ac­
compagnant d’une lettre indiquant divers endroits, en Syriè 
surtout, où il croit qu’on pourrait se procurer des manuscrits 
plus ou moins curieux. J’ai pensé, Monsieur, que Vous trou­
verez un vif intérêt à prendre connaissance de ce travail de 
M. Sch e fe r ,  et je me fais un agréable devoir de Vous trans­
mettre ci-joint, en original, le résumé et la lettre qu’il a eu 
la bonté de m’adresser. Il dépendra de Votre Excellence d’en 
faire l’usage' qu’elle jugera le meilleur dans l’intérêt de la 
science; mais, pour que le travail assez long et pénible de 
M. S c h e f e r  ne reste sans aucune rémunération, je la supplie­
rai surtout de le soumettre à l’appréciation et à l’attention 
bienveillante de l’Académie.

Veuillez agréer, Monsieur, l’assurance de ma haute consi­
dération.

F o c k.



A lex a n d rie , le 25 novembre 1848.

Monsieur le Consul-Général.

En me communiquant un exemplaire du catalogue des livres 
recherchés par l’Académie Impéria le  de St.-Pétersbourg, 
vous avez bien voulu me demander quelques renseignements 
sur les localités où l’on pourrait acquérir les ouvrages portés 
sur la liste des Indications bibliographiques. Pendant mon 
séjour dans les différentes parties du Levant, je me suis atta­
ché avec soin à rechercher les livres historiques et à connaître 
les dépôts qui peuvent encore en renfermer. Je commencerai 
par vous donner quelques indications précises sur deux ou­
vrages mentionnés, l’un au No. 14, l’autre au No. 17. Le 
premier de ces ouvrages se trouve dans un village du mont 
Liban dont je ne puis me rappeler le nom. Le Cheikh Nacyf 
el yazidgi, à Beyrout, connu par la rédaction d’une grammaire 
arabe et par des remarques critiques sur l’édition des Séances 
de Hariri publiée par M. de Sacy, m’a parlé de ce volume et 
me l’a proposé. Mon départ de Beyrout m’a empêché de l’ac­
quérir. J’ai eu entre les mains l’histoire des Ommiades. Cet 
ouvrage se trouvait à Beyrout entre les mains d’un nommé 
Mustapha el Attar, qui vendait à la fois des drogueries et un 
fonds de bibliothèque qui lui avait été expédié de Damas. 11 
avait dans sa boutique quatre ou cinq cents volumes, parmi 
lesquels de nombreux ouvrages historiques et un exemplaire 
du Lamiet.

Damas renferme encore un nombre considérable d’excellents 
ouvrages. Le lils du Mufti de Sayda qui y est établi, le Cheikh 
Abdoulahad, se charge de procurer tous les livres dont on 
peut lui fournir les titres.

Jérusalem renferme deux dépôts de livres Wakfs. L’un 
d’eux, nommé Koutoubié Mohammed el-Khalily, passe pour 
renfermer un grand nombre de volumes. On m’a beaucoup 
vanté les livres de la Mosquée d’Omar. Ce n’est qu’à la fin 
de mon séjour à Jérusalem, qu’un Katib du Mehhkemè a été

Mélanges asiatiques. 1 1

— 81 —



82 —

mis ch rapport avec moi. Il se  chargeait de me faire passer 
tous ces livres en revue et de me vendre ceux qui me con­
viendraient. Mon départ pour Smyrne m’a empêché de pro­
fiter de ses offres. Il me proposait même la communication 
de tous les registres du Mehhkemè qui renferment de nom­
breuses pièces historiques. Je vous signalerai encore, Mon­
sieur le Consul-Général, le Tekkiè des gens de Boukhara. 
On m’apporta un jour de ce Tekkiè une dizaine de volumes 
en Turc oriental. Le couvent Syriaque annexé au couvent Ar­
ménien renferme quelques livres précieux. Un St. Ephrem Sy­
riaque, magnifique volume sur parchemin et qui date du VF 
siècle et quelques chroniques Syriaques. Je crois le seul reli­
gieux qui occupe cette partie du couvent, assez disposé à se 
défaire de ces ouvrages.

La mosquée d’Hébron renferme, m’a-t-on assuré,une biblio­
thèque dont les livres auraient été donnés par Sultan Bibars.

Le cheikh Khalil Chalata,a Jaffa, pourrait procurer les livres 
qu’on lui demanderait, et les faire venir d’Hébron et du reste 
de la Palestine.

A Halep, le cheikh Akil possède environ quatre cents vo­
lumes, parmi lesquels on pourrait choisir les livres histo­
riques intéressants.

Au Caire, l’ancien mufti d’Alger, possède une belle col­
lection: on cite parmi ses livres un beau Kitab el aghani, bien 
complet.

Bhodes renferme aussi une bibliothèque, fondée par Sultan 
Suleyman et dont les livres pourraient être facilement acquis. 
Mais, au dire des Musulmans instruits que j’ai été à même de 
consulter, Mossoul, Mardin, le Diarbekr et l’intérieur de l’Ana­
tolie renferment des bibliothèques, où l’on pourrait trouver 
des monuments historiques d'un haut intérêt.

Je joins à ma lettre la description de quelques manuscrits 
qui sont en ma possession. J’ai négligé d’autres ouvrages que 
j ’ai acquis dans le Levant et qui ne me paraissent pas pré­
senter autant d’intérêt.
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Je vous prie, Monsieur le Consul-Général, d’excuser ce que 
ce petit travail peut avoir d’incomplet, et d’agréer les assu­
rances du respect

de votre très humble et très obéissant serviteur

Ch. Schefer.

NB. Tous les textes arabes qui suivent ont été imprimés 
exactement d’après l’original.

No. 146 du Catalogue.

Cet ouvrage d’un si haut intérêt historique, se compose, au 
dire des Cheikhs de l’Egypte et de la Syrie, de seize volumes. 
Pendant mon séjour en Orient, je n’ai entendu citer qu’un 
seul exemplaire que l’on disait complet. Cet exemplaire se 
trouve à Constantinople entre les mains d’un particulier. Mr. 
de Slane pendant sa mission ne pût réussir à l’acheter; il ob­
tint seulement avec beaucoup de peine la permission d’en 
faire faire une copie. D’après ce qui m’a été rapporté, cette 
copie n’aurait pas été faite avec tout le soin désirable, et plu­
sieurs passages auraient été tronqués. Je possède deux 
volumes de cet important ouvrage achetés à Damas. Le 
premier volume comprend l’histoire dn monde depuis la 
création du monde jusqu’à la mission de Mohammed. Je crois 
utile de donner les titres des chapitres: ceux qui traitent de 
l’histoire de l’Arabie depuis les temps les plus reculés, et les 
journées des Arabes avant l’Islamisme, offrent un vif intérêt. 
Pour cette dernière partie de l’histoire anté-islamique, j’ai cru 
devoir joindre les titres de l’Ikd el férid J J JjbJJ d’Ibn

abd Rabbiih ju c  ^>J qui traitent le même sujet.

Ce volume est écrit sur un papier très fort et très beau : 
l ’écriture d’un gros caractère est soignée. Il porle pour titre :
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J C  ^ u î j j  ^ L J )  ^  <w>UT ÿ *  J ^ l  o j i )

dJ «^) ^ ic çi^)i J*C £jJ ,J*£

Au bas de la page on lit:

Jb^^!) <UflâJ | djJjâ Ô J*9UuJ| d j ) j i |  *̂*JJ

çj L J l .............O^JJ ^oJjJl^ ^iLâJj ^ im.*!) <jS ^JLJJ

^jf jJ l^  cLj jJ )  ^aisr® J-JL* cLIjJJ j &j  etcjtâl ^
ç ^

dj 4juu_9 < u U  «uil j l i  ^ J  J  J e  ^  u * * .

uJ&, J >=-? U )
Et à la fin de la première partie du volume :

mJ%**0 dl/J O JÙC dŜJj ^  I JJ®
dĴj dÂ  d-oS I d*«» Jÿfr**

« v * ^  J 0 Cf cf
J ~ J l  J*kJl jJLJJ JajU l J» y i <UÏiJ/ Cülji g »

^ lj ^ ® J| 'jj&XstJlj ^ # J |  ^ u u i)  ^ oIâJ|
P

4^  <ÜjJ J*  J e  ; L / j  J  ^ j J )  el_,jj!
Je donne le titre des chapitres que renferme ce volume.

ç
X* j d j J )  lU  ^ 9  J p j i l )  4JU J * i )  <U J*lj

ç
djl âJ I

L̂.̂ /) ^jLJ) J**j <u» ^jJ)
( jU p )  , j  Jy J J

»>1 J  <4>f J *  g *  i j j f ï ï
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jJJ) ^ 5  JyJ )  

jjjil) ^1» La9 JyJJ

J v i l j  JJJI J  JyJI
^ mJLJ <Uai 

f  *J Jjli ^ / s

i i i l  p^LmJ) <ulc ^ )  <j& J ^ T i  

IfrU £ >  (J jj j  ^ 1 ^  iU J ^ J <uà ^ 1  ^ j j j  p J j  ^ T i

^J <U9 isAp) £©jil ^

Âj  j > ç \ j f  S

L îjJ l *3 wki® c3 o )  j^Vj _^Ti

^ J  oU* ^TS

<*IL <ji^jl kSlJLc cU l^ ^ JJ  LjIjo .̂ !) j f  i

* J î  J *

'j^ ^

J amA  V̂ 11»o ^ ^

crO  i i  i j ^ l  _ f*

v “^ y
ç y  ^ i-P
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ĴLJ* <UĴ

J»^) 4«fl3
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I dJL djâ)
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_Jh*ÿ-* J * i  <_/~_/*JI _^S  

iLi*  ̂̂ IL __̂ î
J-Æ/* ô̂ yj 3 Ljî " J-ylj>~ I C^<J J**

l̂ j+f LJ j 3
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LL̂ ^̂LuJ J <lUc Jl*
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4ojJj &+j£ 3
^LJ  j <ulc 3̂  J 3 pLo 3

ijl 3 f̂l«< Î ILa 3
^ mabL ^  dJ j^  La ) 

0̂ )3 U*oJ| 5̂ Lc> u &  0̂1 AÏajj L) àJĵ JC ̂ 3
d/Jj Ip 3^C  ̂ dcl» w«̂ L̂  

p}LJ) d jc  3 ^ ) 3  ÿ i  ô lij^ T s  
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{ j b *  Lr*J «Z*!
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Lof u  L-)

J -o )mJ*M̂ ^J* **»• ^ j J i i W i ^ U i ,  y s

^  vJLO I J ï  >
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4*Jj J i k  x

J J _j+*l ^j**î

) J :>  <ü j)j  jjS ^ I  \ J ï  ^ T i

^ ju  a*qj9 ^« c ^

^ jk l i l  v*LJ viiLo ^T !i 

^ ^  v îLo >

^ j> jj i J / c  r u  j ^ i y s
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Y^LuJJ 4^ip ^Um-U i>X^ 

<uJjs** { j* * * j  ^ J J  J *

oJ j Ü)

cUuJj JLJ d*l «Jjjjj « U J l  ^Jl ^ u d J  £*_/ j f i>

f } U )  d j c  ^ m lj ,Ji*U pj>jJ} )̂>*-^LL« ^ e
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Çjyil -âlj l c  î tÜJ diJaJ)

(J* ÜIUIJ AiJxll

Jy ° j  J * 

\J r J $  **-£ *

É jL *  pU  l y k j  S

ol̂XJ) cjLs-0)
* * h  ^  ^  ^  ^TS  

ijSl̂ JJ) il/o fL| 6 1 ^ 1  ^  J é  Ia,

( j ï  >

ûjLaXJ] d̂u Lü I dâ kJj T̂j> 
(U)1am̂I| <dÜJ| djuJaJj

^ L U  dju 1JI -JJ)
V̂ljtj ^  L̂»âJ ^^

L 1>L> j l j ĵL» îl<4) 3
^dJil io,J-e

Jyl Lmm 1̂ <tÂjl V̂lLf) i

-» ^  c  ̂>-^ ^  fi** ^  f U  ^
f  L/W ‘“ ^

j * J *  ( j i  {L rV  ( j !  f^ j*f (j*. -TV* ^  *
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J  ^ j*Jbll cJlU. S 

« J ù J . J " ®  J {J *  iSj***^ di-*9 L® j f  2
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J  li 4JU f J y* j  *dy* jX?
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j -^  ^  j *" i /^ 1  «sl^®

«Âî/® J^3 j X *

Ĵh»j>̂ jJ I^ujJ tJ^ ^

JiJ^jè ( jf [jmX  î IL ©  jX!>

»̂A/!i*w! (_/* ■jJ**** ̂ ^  ^jl<o  ̂

^ ^ 1 . ^/° *̂1? j î j &  j X >

( J j j ^ y ^  '{J> Jrî/*  ( J  J i3j>\ k J  Ü ^ jÿ  ^ X c  j f  S
Ĵ ,JlĤ  4i_-43>tJj&j j I ^ I L  ^jX5

^ l ^ L e  ^ j» j  ^ ^jjjjJ ^jJ £jî e tlJ»o  ^

c - n > J )

ôJU U l ( j  j f *

i^XkfJ jX j j  { j-U JaC  go  ^ ^ K ) }  C -)L >  q J mJ ^ j  ^ J *  J* *



— 92 —

u k / J !  f y i

V ^ "  u * &  C jj»  ^ J )  kJ^i)

<J*ôf 4-0J J ^Ail) clĴ l _jS» JjLi*
ĴMAltll Ĵ /*l fcôL* tjl

j ^ >  f *

r *

4̂ * & *  r*
0 jlstij J»ĵ c J*3 S

«wOUJJ çy>

Jyll °jfjf {yi
^jUJ) Ojlj\ çyi

Ji « ô jliJj j j  ji»» ^  j J k
J " i j  ^ 1  jJU»

ù^J*j fyi

dJLk*t ^

C**L> v lJ i  ç y i

j a i j  J ^ i  M  J >

V - f  iS *  f y i  * pji

u l
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l^c J e  p i

p i
f y i

J *  j~S

ĴLuJ O  

> j j *  p i

^LLaJj jjiLilè) ^ y t y > J  iL V j p y j  
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f ï i

fy i-9  ç y i

> U J r*
^L^U f) i  

f f .
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^ aJiAUiJJ ^yi
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ç y i  *

dj Ü X j M̂ I

^UJj jls^ J  f y i

ijjliu ç y j

<̂ DL« |̂XJ ^ J ^ \ j  \ j ^ \ ] a \ \  ^ C  cî JB <ulc

Un autre volume du Kamil èn ma possession porte pour 

titre <Uj) ^ 1  ^jU JJ J-el^Jj r j*  cJUJJ c ^ l l

dJ^ml ^j^XJJ J j p  ÿ j  J + €  (j j  ^ [ a j

Un autre main a ajouté • Ce volume se

compose de 500 pages et comprend l’Histoire de l’Islamisme 
depuis Van 24 de l’hégyre <Uc «4JJ) j  ^jLic dito j f i >

di^UL jusqu’à la mort de Hussein. Le papier en est bon, l’é­

criture ancienne : elle parait remonter à la première moitié 
du VII* siècle de l’Hégyre. Le texte a été attentivement revu; 
les passages fautifs ont été soigneusement remplacés par un 
texte plus correct écrit sur de petites bandes de papier col­
lées sur les pages. Ces corrections sont d’un caractère diffé­
rent de celui qui forme le corps du volume. Peut être sont 
elles dues à la plumé de l’auteur : la manière dont le titre est 
rédigé fait supposer que ce volume lui a appartenu. Les évè­
nements relatés sont racontés avec les détails les plus minu­
tieux. Le règne d’Aly, celui de Moawiah, et les expéditions 
maritimes de son règne, les commencements de celui de Jezid 
présentent le plus vif intérêt. Je me borne à donner ici le 
titre des chapitres qui ont trait à l’histoire de Perse sous les 

Califes et aux conquêtes des Arabes dans l ’Asie centrale.
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J j J  ^ ôLôÂj I ^ i  a++*j\ J j&| ^Lo j £ i
J*i<© ^ * ^LZm̂ aJ> ĵoL*Jj J>̂ Ĉ  ̂ 14

^ > *■ (J LmI ^j) ^clc ŷAàj*e ^
* ù > \ i p J * cW^J

* ù U >   ̂ LojNkX**1 ^ jl ̂ âij Ĵ o3 ̂
"* ^L«J^> ÂAgJI dĵ lj j li  3 L»j d j ^ ^
* ĴLsuJl O j | J C l ^ uhiT*** 4>>̂ [jp ^̂ 1 ^ ^ J )  J»j|î 5

^p^Jl JipuMwl <yjl juc d«f̂ j ^
éQ]I J iaaC jlpuw!  ̂ * ^ J^ il olij  ̂ * ^L<l 

^ji»̂ c jutw j LoaZmw) ^r*s * ^jL*J^
(j L » J ^ c   ̂L» j  j»x  dĵ lj  ̂ L l

No. 173.

^ » jJ ) wL^i <jusJb j Lm IIJ i^LlL0 ^Loj^I v£UL*«

4jjjl J-Â9 je L  ^s^/iJ) ^ ii-e  jJ )  <JĴ «jJl J ^ l  ĵ -LjJ) ĵ>\

Jle n’ai jamais vu ni entendu parler, pendant mon séjour en 
Orient, d’un exemplaire complet de cet ouvrage. La biblio­
thèque de Paris en possède un volume que Mr. Et. Quatre- 
raère a fait connaître dans la collection des notices et extraits 
des manuscrits de la bibliothèque du Roi. J’ai acquis un vo­
lume de cette encyclopédie qui contient les notices biogra­
phiques des hommes et femmes qui se sont fait un nom en 
cultivant la musique ou eo composant des chansons. Ce vo­
lume de 4-28 pages est bien conservé, le papier en est beau, 
l ’écriture bonne. Malheureusement il est incomplet: les pre­
miers feuillets manquent. Pour faire connaître l’intérêt que 
peut offrir cette portion du jLaj^fl v^UL**, je vais donner la
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liste des personnages dont rauteur fait connaître la vie et les 
ouvrages. Ces notices sont au nombre de 198.

* j y*l * jjl * JnâiJ) yi 1 ^ l i l )

y ) * y l  * <UïàJ) iisU.J * Jtfi. v_jü»i| y \

y J * * i j j J  * ^r?yi * *j h e  *

* £ “*  ̂ ^ y l  * J 1̂

* J^AO * (X̂Jsj\  J d,*Jjt»0 djL̂ W * £y)j * LL**» * j &m

* il)  cjĴ > 1 * J-ck*yjl 11)

* *L̂ »*** LqJ 1 ^JLe * 0 ^^)^ CUJ1

{JÎ J+£ * j ? U® <ÜlJ J*P <U|J J ^ p  *  1

* J^SLc * J f i lL  c(Jjl J*C * ^ x W i

* J ~ L  P ! j ^  J ) * ^ mAAJ ĵOuyOO * vl-AilC

<ljl J*p i jy *  ^Jj> * vSlill JUC ÿ j  J j J j  d j jL  djL*

* dc^ilj d»^ * djL ÿ j  jy + G  * ĉl-kM ^ j j

y. * UaJ) ^>>m<1 * ^ )  j-^ll j ^ c  d/* î| o j^ L  * <uj Im

* t ^ l j ) )  * ^£1) Cyjkll :>Lc ^ 1  * ^JL *

J ®jÈ * iJc Ĵ * \y  ̂\

<u) tJ 'p  * £ j i   ̂ * <u£*^J| ^/j^Lo * dJjjlc

Ù ^L JU  * C j LXj J ^ j ) -̂>l * 9) l £y

* 50) dû^ûfc*» yj\ * d.J yyK+JaJ j 0 * ^ J  11

11) pages 9) pages 50) pages 
Mélanges asiatiques. 13
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J i i f j j  * f* ^ U * * -ü *  J c * c 5 - » r ^ ^ 5 * 2 6 ) ^ ^ )
G *

dj ̂ Lk d*£* *  ̂ IfrJ j ^̂ 5tO f̂tĴ 1> * 1̂ ̂ sl j J no| ) *  t̂l»

S—)ï yO* JrfÂI*l) çj> Jü 1 ^ 1  * J**") * Jl*l) £jJ

dj j L  LJ^âC  ̂ J j   ̂ Â*jw ^j) ^j| * ^ oJ j  j

^ j )  i-> jLfc rfUsr* * J l̂  ^ j |  dj jL> di£* ^eL L â ^oJU» * I

^ s J  ) y \  ( j  L J  ) * S J y j  I j J  I ) * «*-Ĵ Sjlj

* dj jW  1 £jJ

d ^ L j  J.^.1 * £j> * « .^j^U ) j y ° * *  {JÎ
Çr

J^sf d j j L  ^JLs: * ^ ^ f r J )  J -^ L r- l * dx~";> * ^ y ^ J l  

^ji  dj jU> ^ * j l o  * «^jUijJ I djjL», ^ jL c  * I

^ p IL d j { j ^ £jj  d r d j L r j * d-^cU^J

1̂ d .jjU  «JL/0  * ^  o ^ -  * ^ * u d )  ( j i

0<J^J  ̂J y ^  J ^ l  dJ^l^ ĴOXJ * ^ a«A>

dj 1̂jt&  * cu^U^l Lyd j

 ̂le * ÿ j  dj^la ^1L * dĵ Lj®  ̂ ç \ * -*±1^1

* Jy^zlj d - > 0^*  ̂ * L*J»̂  L>̂  ** *̂2*1̂ 1 <—aaj c->^j# dj

ÿ i j *  ^ i jU  J**! * J S y l l  i j j U  d jj* £  * js * " )  d ^ jU  L ;j

i j  j L  ^ -li  * ^Aa*aij +̂&lj j ! ijjl-> djiJ j  * c r ^ l  7

ijjL* Âj * _^ojJj

7) pages 6) pages 26) pages
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* ^ d C ^ J J  * dJ^l> lÿ* * {J  lâfcji) £ jj \

* 4 j|ja£  i j  j U. j i !  >̂1 i j jL .  J jU

jj,*jwl̂  \  -~*l 4j ^LJL» * L>̂ L ^ j] dj^Lk 

<yjl ,JUC d j j*Ckl | d j ( î L a * Â >  * dü£oj*\ J 

J   ̂ * \J+ £ à i^ to  *

* <uJjdj LU * £ jj { j * ^  J^p  »̂«gL5t)Lull cl>^L

* 0j p  * oL> ^/t>Lo j^ûuij L illl 1 Ĉ Lô J

U"*”  LPjUL/t*"^ * 8) jJ  Lij * io) dLiXjJ * ^^uiXJ I ^ J

* 4, I 1 /̂>**»*i*i I * 0 4 - J I

^ j i  j u y a i  *>*?.

iSĴ l J c ^  ,^t—> ‘  J j - J J  J}\ J«*
* ^Li*p ÿ j  is^.j * ^Jù& ^ji ^£1\

^jjlü * L̂u*iD ÿ j  ^alj d j d x $ * °  * >̂Lu*P ^r^l| dj^L*

^UJ * L̂i*j® ^ ji d . j v ^J u l s  * ^  ÿ »  ç £ ^ l Âj

Xjl j 0̂ AJllj dj j i »  ^C j  * ^ L ^ J  j

* ^  o j c L  * j  ÿ ?  j p̂ j * * *  * j *

JU*w*

( j î  * i £ J ) ^  Û ^ r °  * ^  dj jU>

^aaXJ j * dj^l» *  ^^jlo ÜjJ | * ^ »i» J  J

10) pages 8) pages
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£j) J if j \a  <ûLl> * ) <1)1 y>J * wj  ̂^

* Luc * j jjut\ j J j if i^Lo * ĵ^cl jJ 1 ifjL

I if ̂ y I

J*î * <1|) ^f) j f  I * * { J**jf 1

No. 211 du Catalogne.

^ J ï^ o J  J LûU ii^JtC ^ 1  |

Je possède un manuscrit de cet ouvrage: ce volume de 114 
pages est d’une écriture tâalik lisible, sur bon papier. Les 
marges sont couvertes d’annotations qui servent de commen­
taire, et qui sont dues à la plume de Benbazary ^Sjl . 

Cet ouvrage se divise en vingt chapitres; la préface commence 

par ces mots: i^/** if lj^ j l  j ÿ j  ^ j J )  <U J-*»

r% J l j  SjLJU  j l j l  ± I ,U I U ^ y j l y i

Voici la liste des chapitres: U ,  j l i l c U j J ^ J  V U I
ç,

OjlyUj ^jUJ) C^jUl Jj(jJ <J * dfJjLtlf

J-clS J ^ U )  J*a» ĵ) ŝ i) j-o j <yyjj j j ü j  « ^ y i

v ui syjjj ij  4**̂  <3

^ y j v y j  j e M  j ^ U )  v y i  j ^ u j  v y i  

a * w j  j  > . u j  v y j  ^ y i i  j  ^ u j  v y i  ^ id i  j

ĵhu*c c ^ y i ^  c ^ y i

^ iji v y i j  > c  cJu i v uj o i ia i ,
^yi ^yi -̂>yi o ̂ l«̂o »̂**c
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w 1 ^  iâj ^ l j  ^  ^i*c ^ L J J

^ J u ï \  j ïu G  ^ U l  C-AJ) *̂i*J) ^  *̂i*C ^ L J )  k_jlJJ

( j J j L j ^ \ v ü l  JÜU ÎI ^ JL /0  cJ U I ^ U J ^ jJ).,

4£ U )  il

Je me permettrai de mentionner quelques ouvrages qui se 
trouvent en ma possession et que j’ai lieu de croire peu com­
muns.

AaâJI

Les livres de jurisprudence musulmane, selon le rite de 
Hanbal, sont extrêmement rares en Orient, et d’après ce qui 
m’a été assuré, les bibliothèques d’Europe n’en possèdent 
aucun. Je me suis procuré un de ces ouvrages pendant mon 
séjour à Jérusalem. Il porte pour titre:

plc^l ^Jc djujj ^
I ^

pLV) ir-Jj * jJ  L <ÛC <1)1 J*** ^  O*

^uil ) <Hj/ J JUC jJ  ) j£ iJlJéjJ J

<ulc <jy) i>>j <uif

Cet exemplaire est d’une excellente écriture qui parait 
remonter au VIF ou au VIII* siècle de l’Hégyre. Il contient 
29 livres 184 chapitres et se compose de 310 pages. Il a été 
collationné sur l’exemplaire original ainsi que le constate une 
note fort difficile à lire et qui porte, je crois, les mots suivants :

cjuMaki) Ojgiyilj <Lo^asiL OjP^ll  aJLIaIJ ^JL

ô) ,jJ L Jaâ.

mu) J ^X-L> ŝ jïsS'
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^ jjJ l  oÜJl à f j j  ^JUJ pL^Jj ^ i J  )

û̂ kjiAÜ^ ° J ^  lSj Lt*̂

Ce manuel du pèlerin Musulman à Jérusalem est divisé en 
treize chapitres:

^jltJl J-ôâJ) ^^5$! J ^ l  J  JÛj) J ^ l

{J*** aîLj) aJJ Jd_/l) i j

ù M  üUŵ  ^ j i i l  iü  j-«

JyÂ9̂  A*S ê^LJ! ddL^Jj ÔLoJj_}

j*L> ^lc J  u ^ l  j ^ I j  j ^ *  j  5^U U

J-ôs* ^ J âII {j * ^  j J l l  J-â» ^J) J-oâ)1

^ U j  J-oiJ) <üJl l(pj  ̂ ô^s^J ) J-dJl

J* lü l J-ûjJl ô J  J^ jb  eJ^yjJ) aL^LJ) J-Â9

AA-̂ Jl Â lc éUÎ  A*£ c3

_/*y> i3  <U' t^* 3 \-i-£ 'j vL/^->

Â iû  AÂC djjl ^ aLl» C-jL^ A**CmJl £olij

aLuJoJ I  a3j  Lo j  j t ^ j ^ j  AJccjjy)

oLo ^o  J-âs* o_y®LJl ^ U )  J-diJI i^yJ)

4̂  ̂ «aj> ^ J i l j  C-^J f̂ Lo ^  j

^®* m̂ !^1I dlL <JJ J - mJ) à*Jj}I

^ J i l j  c^o J oLâiJ £«L J-oiJj J j J ^  jJ
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ç

Lej ^ J J  dJc J-JLi) JjLô* jjmC cL JÜ ) J^ôJ)

dJ JxduJ

Ce volume de 78 pages d’une charmante écriture fort 
soignée, à été malheureusement atteint par l’humidité et 
quatre lignes du 1 2 e chapitre sont devenues illisibles. Il se 
termine par une prière adressée à Khidhr: jL *

etc. #̂$11J 1 1̂ J y *  C f c  <ulc m/ è M

j  J j Lâ» cLaÂ l̂j

C’est le texte de l ’ouvrage de Soyouthi dont le R. James 
Reynolds a donné une traduction d’après deux manuscrits 
ayant appartenu à Mr. Riçh et déposés au Rritish Muséum.

Ô^eLul) { j l  O^eLuij y & j  O^ôl^l d̂ la. v u r

{J i V̂JLLj J^c y \  1

Lûu ) ) C-jÜsĴ  JL«J <ml d> . j

t j \ * >  dJül

La préface commence par ces mots ^ j J  I { j * ^  I <ü) I

k^llll J/C  J ^ flkvO ^j|

y® 1 <li) b j ^ y  t ^ r y ^  ĵ**+£*

etc. <uUT J^)

Cet ouvrage de 326 pages se termine par ces mots : j i j &

c i  c y  ^ y  ^  ^ y  y ^  ^ b S j \  IJ*

4X1 l^ ola  <u L*j*a  ̂ c i Jj djL̂  Jj^J i^ s S *

dJ J  dJ j l^Ll#



Le comprend 78 pages et commence ainsi: 4ii)

<J-ô  < ù ^ o j  LkLlil^) j } l  )

* s M  y *  Aj*9 <t J  l j IJ j» « jJ U d ) J*«*J j j

etc. i » ?

A la fin du ^ î^ o n  trouve J ^ l  J * » J  J l
oliXj) d J , j J j j * J  j j j J l  V^r? j J - J l  jJU I

<ujl le nom a été gratté dJcUj) ûmù etc.

Ces deux ouvrages ont été collationnés sur un autre exem­
plaire, au mois de Chaaban 903? ainsi que le porte une note 
marginale consignée à la fin du 5j* X À \  <ul* . Ce volume se

recommande par son ancienneté et sa bonne conservation. 
Sur le titre, on voit l ’empreinte d’un cachet coufique qui porte 

ces mots «UjL )ll 6y> )I djj) c l i  L .
& jj j ^ p  c->Ll5̂

Cet ouvrage fait partie de l ’Encyclopédie intitulée J i a J) 

J j > J I  . Il contient les chapitres suivants qui peuvent faire 

juger de l’intérêt qu’il présente^

t_ y  J-®9 * c r ^ -'9

i c l>  * i j  âcLa  * ÂcLa  * <L«J

* iJ-*. ^  * J i ÿ

* J J  (_5J£ * ÔJ *  J J  p j J S
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* elrlc * <-Jja\\ J^ââ * {J*îj* jj* **->jd \ {jkU

^»U^o * g jJ jÛ > ij Oj^li-o * ÿ C

^ L J J ^  J j LsJJ _ŷ uu*j * l^JLUi, o Ij^aj * I^LLâ^

c_jLu*j J * ç:Lo**J * ^1*^9 ç\ a  J l  'jAtxuu * i* - )y b ïJ l j

O^W * ^ i i Ü J ^  (j^JaJ ( j ^ !  * «̂â*o

4-î-ô ^^i»J * ^  ^ J ^ - J

* ^  * ^ l  J )  *  dJLt̂ o * IjBjjspLa ^
* ^ IL c  j+J  * ̂ JjS ĵ Â̂J * «̂x ^Lj

* ĵ I^j ^  d**jj ^ uuj * Oj^y® J->L*s ^ ^̂ **3 O^-W

<t>jJj^j ) i  J  * -jt^ 1 i_jLu*j I <*-{j*J ) C j\j >- * dJUJj ô_^L««

w ^ JU  d l V U  ^ C  io^ siu j) * dvUjjtuJj

Cet ouvrage contient 62 pages d’une écriture très fine et 
très serrée*, les marges contiennent de nombreuses annota- 
tions des tinées à éclaircir certaines difficultés du texte.

Le même volume renferme aussi :

<U)1 ^uj <~j j^ \ ^U ,3  jâ J )  ÿ»  a-UJI è jJ \

<ijj Ju c ^j> J * £  ÿ t  J*»l _^c ^j) <uï*J) J l i  

i j ^ ' P  ^ c  ç y i  <‘-4s0Ul <J <j"+?

Mélanges asiatiques. 1 4*
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ViJ c

^ l c  ^ c  o k * ^  ^  

f ?  û k - ^ J

ù k ^  u " '? )  t-^**-

<_r*k c>»̂ _/ll (_5̂*
^ y i/T ^ C  L j J  !<***»

^jLoi ^ c  ^ ma*J ^L^a JI 

^ c ^ * ajJ oeL̂ Jl

d ? > ^

j i *

Lis ^  j i :

cr*  ̂^Jc
P

_^«lc ^ C  ôUJj

jitlc  C J ^ m ! jlftf

û L l c  ô

jL ^ )

J j»  o i s

( jU l*  y®  ̂ <uiJe

ù J j *  , J C O  W d  ^sjU)

r*

r*
r*

r*

r *

r *

r *

r*

r*
r*

r*
r*

r*

r*
r*

r*
r*

r*

r*

r*
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ĵ IâLc (j jl y$\ LJLoJl çy)
d-j [+£* ^ L J  ĵb l ^y> à j LâĴ  J

dJ Üi  ̂ ^ 1 J  Îm J)

p *  o ^  (^ic  p i  p ô  u ~ ?  V -/*

|“J^5 <j*i ^ | c  ü j ^  p i

u *  y j ? - r ^ \  ' - 'U ^  p *
P

C/^ J****' üULo Ojl b ŷ»

£*■ J f

J ~ 4 >  £ ^ l  p i  

> J ^  ^  p ^

-&  J c & -*  ^  tf-

- &  v j^  Ç f j ï  f»V̂ e p i  ?->  p i

-£>■ u * t  ç f - r l  < J ^  ^  p i  f - 3 p i
ç

J * ‘ ^ c ^ y i j i  u ~  J  f y i

Çf-J*. « J ^  p i

^  U *  y J C Ç f-S . {?■
. »J/' )

-/^i £?i_/i <S*r •“ *  p i

5-î-*  p i

o i y «  p i
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fyi

4^*;**̂  f j i  f - 9  £/**^ f y i

( f . j i - 9 ^  fyi

pî* J f  - $  fy i

f < f  dr**0  fJ*

U ® i^* { #( f

f f  s j f  j Q  <1 

ç * f  JÛ J lS* ç y i

t *

' ^ U l  çy>

y j f  j Q  (jjî*'*'  ̂ f y i  

J-J J  * -{^ * > 3 ^ *  ^ ^ J )  c_»J »

o * ^  { #

f j i

' - A ï J j  f y î

O ŷ*

ÜÔ3 ^ y i

j ^ i v i j )

^  dÂball

6*
4«J» («^
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p i

i j j j  çy,

p *  ? >  d ^  Jy=  p i

^ -» J  p i

t *

r *
r*
r*

r*
j L J J r*

j) 3
{ ? -

y  p *

J J  M  j J i  r i i

^ U J} jL ^ J  

dJUJJ j J \  

> Ï J  j J l

<tL*i ^

V -r *  p f  

p i
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J *  kS *  f y i  £_M y

Les journées des Arabes avant l’Islamisme comptent 77 
psges. Cet exemplaire a été copié par Mr. Faris Lechediak, 
professeur au Collège de Malte sur l’exemplaire remis par le 
Cheikh Mohammed Ayiad Tantaoui à Mr. Fulgence Fresnel.

Je citerai, seulement pour la curiosité bibliographique, un 
volume du j l j  de Zamakhchary qui a fait partie de 

la bibliothèque du Khalife Mostanser. Ce volume petit in 
se recommande par la beauté de son écriture. On lit en lettres 
d’or, sur la première page:

OjpLU) dJ i j i

j LojI UXJLo p) j j j  k̂jyf j c l

<JJj  J ^ r 1 <LiL

J ^ Ü J I  o J b  j J A )  j ~ . \  J  j - U ) l  J  v Ur

OjXïL- j j i  O jpï 0J A D )

Cet ouvrage de 99 pages renferme l’énumeration et l’utilité 
des sciences cultivées autrefois par les Arabes. Le même vo­
lume contient trois autres traités dont voici les titres:

ç
Jl litige Ç.

i^ J l  J y o à  g J Ü i  <Jjl

^ r .^ .V J.I U uJj,

J 5 U

Charmant volume grand in octavo d’une charmante écri­
ture tàalik sur beau papier entouré d’un large filet d’or. Le 
texte commence par ces mots:

j J J  o ï l p  dJJ ^
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Récit des événements qui se sont passés au Caire, depuis 
l’année 1099 jusqu’à l ’an 1163 de l’Hégyre. Volume petit in 
folio, d’une écriture lisiole, malheureusement il a été un peu 
atteint par l’humidité, mais le texte ne se trouve nullement 
endommagé.

Poëme persan: ce manuscrit de 62 pages se recommande 
par une écriture Nestalik de la plus grande beauté due à la

Ce petit ouvrage est précédé de quelques pièces de poësie,

en dialecte du Laristan. Je transcris ici deux de ces Roubây 
qui pourront donner une idée de la valeur philologique^et 
poétique des oeuvres de Baba Tahir:

C M J ï y

parmi lesquelles on distingue
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L’écriture de ce volume est un beau caractère cbikestè 

moderne.
r l y J ) rU j  r^ J |  viSUJ

Ce volume de 178 pages, d’une écriture taalik fort lisible 
renferme en outre les traités suivants :

(JJtO  V— 

^

LJ Ç ĵ AuÜ I O
Biographie des poëtes Turcs de Achik tchèlèby. Joli volume 

d’une belle écriture neskhi.

Récit du voyage de Naby de Constantinople à la Mecque. 
Le même volume contient encore comme pièces intéressantes

le <ub J j et le . Ecriture taalik passable.

ĵ Ljic J l  j b  1 j p

Histoire de Turquie depuis l’année 855 jusqu’à l’anne 867 
Joli manuscrit d’une fort belle écriture neskhi.

Le texte commence par ces mots:

{ j i J J  ^  Cjj**~* J J J *  J J  J  J>

^ 1$» jj_j* *sJ+^^jj* 4 ?) jjj*-^ J La- L̂-o

l )  i r * j

J’ai cru devoir omettre dans ce catalogue les livres qui ne 
se recommandent pas par leur importance historique et céux
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qui n’ont de prix que par la beauté de leur écriture vu le bon 
état de leur conservation tels que:

^UJ) ç ï  *)LJ|

<üj) ^ j l  j z i l  «tsW

j y ° *  v ur
/̂+& * Cj IcL j  J  L J

J *
Ç, ç ç

^ J l c j j *  dJL*j  d*oü y )

£
i j j ü l  J L « j J l ;

elc. IM

Ch. S c h e f e r.

(Tiré du Bullet. fdst.-phil. T. VL No. 13, 14 et 16). 
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